


« standards de fabrication Ž, le contrôle de la produc-
tion, la gestion des stocks et la valorisation comptable
sont en effet assurés par les services techniques .

L'établissement a connu depuis sa création et jusqu'en
1979 une activité relativement stable . Après cette date,
il est entré dans une période de profondes transforma-
tions qui ont eu un effet significatif sur la main-d'oeuvre
puisqu'on a enregistré une augmentation des effectifs de
43 % entre le 31/12/1978 et le 31/12/1984, les effectifs
passant de 865 salariés en 1978 à 1 242 salariés en 1984
(1) .

Au regard de ces données, il apparaît donc que l'une des
modalités d'adaptation de l'établissement aux transfor-
mations a été d'augmenter ses effectifs . C'est ce que
reflètent les objectifs explicites de l'établissement tels
qu'ils apparaissent dans les entretiens avec les responsa-
bles de l'usine ; ils confirment aussi un autre résultat de
l'analyse des données statistiques à savoir que l'augmen-
tation des effectifs ne s'est pas réalisée selon un proces-
sus régulier et continu mais a eu deux temps forts en
1979/1980 et 1982/1983, correspondant aux deux muta-
tions majeures de l'établissement : le Plan Textile et la
réorganisation de la production .

Décidée par le groupe dont l'entreprise dépend, la res-
tructuration de l'activité, couramment appelée Plan Tex-
tile, avait pour objectif de remédier à la dégradation de
ses résultats financiers et de sa position sur le marché
textile de plus en plus concurrencée, notamment par les
producteurs asiatiques .

L'établissement qui nous intéresse a été particulièrement
concerné par l'application de ce Plan qui s'est traduit par
l'introduction de l'opération de texturation du fil textile
antérieurement réalisée par des façonniers sous-traitants
ou par les clients eux-m•mes et par une très forte moder-
nisation des équipements .

L'application de ce Plan fut donc l'occasion d'une rup-
ture technique et technologique si forte qu'aujourd'hui
encore les responsables gardent de cette période le sou-
venir d'une perte de maîtrise sur la marche de l'usine . La
briéveté de la mise en place de ces transformations
nécessaire pour rentabiliser le matériel nouveau au plus
vite alors que l'usine, comme d'autres sites du reste,
n'avait pas l'expérience des produits, procédés et équi-
pements nouveaux, explique les « casses Ž (2) et une
production de déchets quasi-permanente, qui portèrent
les taux de rebuts à des niveaux élevés pendant cette
période .

(1) Exploitation des Déclarations de mouvements de main-d'•uvre (DMMO) de
1976à 1984 .
(2) Ruptures du fil .

LA POLYM‘RISATION : Lu sul N (nylon) un urain
(acheté par I'ctublissemunt
à une usine chimique du
eroupc) est dissous dau',
l utin puis concentre ut po-
lymcrisd sous pru„ion .
Du polvmériscur sort une
« nrtsic Iondue .' qui,
pour la nialcure partie,
alimente cn continu lus
n’tiurs du filature, lu rus-
tu oint stocké sous [orme
du grains qui seront ultc-
duuremcnt refondus .

LA FILATURE : Opération qui, du ccuc
massu tondue ., va pur-

nluttre du sorte une pru-
miuru ebauehu de fil
Ion . Cuttc opération s
église à l'aide d'une grille
appulcc Iilicru . Lus fila-
ments ainsi obtenus for-
ment, cn su',olidiliant, le
fil nylon qui n'est pas utili-
sable un l'état cur il est
trop cassant .

L'‘TIRAGE : Le fil est étiré du trois ou
quatre lois sa liras_*ticur
initiale pour lui donner
blasticitc, puis il est tor-

du ut retordu pour lui
donner la souplesse . Il est
enfin rcnvidu (unroulc)
sur dus bobines du rcnvr
Aigu (bobinoircs) .

LA TEX]U RATION : C est tissu dcforns [Boss h
(introduite oss 15)74)

	

chaud (tordage utdétor- du
fil dans un lotir)

qui permet du donner au
fil les yualitcs finales dbsi-
rces (isothcrnliu, imita-
tion du fil naturel,

	

n
flirt[_ utu .) .

Continu jusqu'tt la fin du l'opération Llu filature . le procus-
sui devient scqucntiel pour l'étirage et la textuauion .

Pour faire face à cette situation, l'établissement opère
des recrutements en 1979 et en 1980 . Les effectifs
augmentent de 19 % avec toutefois des objectifs diffé-
rents selon la fonction considérée : transformation quali-
tative de la main-d'oeuvre pour la fonction technique,
adaptation quantitative pour la fonction fabrication .
- Pour la fonction technique, l'objectif explicite de
l'établissement était de faire face au « bond Ž technolo-
gique provoqué par l'application du Plan Textile . Pour
répondre à cet objectif, les services « technique pro-
duit Ž et « technique matériel Ž ont exclusivement
recruté des titulaires de BTS et DUT, après avoir conclu
que l'expérience du personnel en place formé sur le tas
depuis la création de l'usine n'était d'aucun recours pour


















